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L'atelier cocktail (sans alcool) a eu un réel succès. À consommer sans modération.

150 élèves de 4e et de 3e ont pu rencontrer et échanger avec des professionnels à l'occasion de

la Journée des métiers. Une journée bien remplie qui a permis d'entrevoir les réalités du monde

du travail.

« Pour devenir pâtissier comment on fait ? » Les questions fusent pour cette Journée des

métiers en collège, organisée le jeudi 1er février au collège de la Mine. C'est la première fois que

l'établissement anime un tel événement. L'objectif pour le principal, Pierre Cador : « Mieux faire

connaître les métiers et montrer leur égale importance. » Sous une forme ludique, les élèves

répartis  en  petits  groupes  enchaînent  les  activités  et  les  rencontres  d'environ  30  minutes

chacune.

De banquier à mécanicien auto en passant par prothésiste dentaire, ces échanges permettent

de mettre à mal les stéréotypes. En tout, ce sont près d'une douzaine de partenaires du collège,

des parents d'élèves et des personnels du collège qui ont présenté leur travail. « C'est frappant

de  voir  le  nombre  de  questions  posées,  note  Pierre  Cador, il  y  a  une  réelle

méconnaissance  de  certains  aspects  des  métiers.  »  Les  élèves  sont  ainsi  surpris

d'apprendre que le cuisinier du collège, Laurent Hardy, arrive vers 6 h tous les matins pour

préparer dans les temps les repas.

Le goût de l'effort et du travail fini

Il  y  a  les  métiers  connus  mais  aussi  inattendus  comme celui  de  Bruno  Coudert  :  barman.

L'occasion pour lui de donner « une éducation du palet » et de partager sa passion pour un

métier qui exige « précision » et « intelligence du geste ».  Attentifs, les élèves dosent au

millimètre près leurs cocktails... sans alcool. Même si les élèves ont pour certains déjà une idée

du métier qu'ils voudraient faire, cette journée permet de montrer l'importance « du goût de



l'effort et du travail fini ». Pour Pierre Cador, il est important de « développer une culture

commune » entre le collège et le monde du travail, centrée sur la motivation et l'investissement

personnel : « réussir c'est prendre son parcours en mains. »

Une démarche sur le long terme

Au final, les élèves sont plutôt contents de cette Journée des métiers en collège. « Je connais

maintenant le métier des parents de mes amies et en plus j'ai appris plein de choses »,

explique Zoé. Autour d'elle, tous approuvent de la tête. « Il y a eu beaucoup de participants et

il  y  a  eu  de  très  bonnes questions  posées »,  souligne  Blandine  Trévin,  professeure  de

français et co-organisatrice. L'expérience sera sans doute renouvelée l'année prochaine. Elle

s'inscrit dans un plan plus large d'actions ciblées avec toujours pour objectif de mettre un pied

dans le monde du travail aux collégiens. Ces derniers rencontreront le vendredi 16 février autour

d'une  table  ronde  les  anciens  élèves  de  l'établissement  désormais  en  formations

professionnelles. En novembre, ils assisteront aux finales nationales des 45e Olympiades des

Métiers à Caen.


